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REVUE DES ARMES SPECIALES

SUPPLEMENT MENSUEL
DE LA

REVUE MILITAIRE SUISSE

Lausanne, le 15 Janvier 1867. Supplement au n° 2 de la Revue.

SOMHAIRE. — Rapports «u Conseil federal de la commission chargee
de l'examen des fusils qui se chargent par la culasse, sur les
essais du 6 au 11 aoüt, et sur les essais du 3 au 15 septembre et
du lei au 2 octobre. (Fin.) — Progres de l'artillerie pendant les
six dernieres annees en France, Italie, Autriche, Prusse et
Suisse. (Suite.)

RAPPORTS AU CONSEIL FEDERAL

de la commission chargee de l'examen des fusils qui se chargent par la
culasse, sur les essais du 6 au 11 aoüt, et sur les essais du 3 au 15

septembre et du 1er au 2 octobre.

(Suite et fin.)

H. Transformation des armes de petit calibre.

Tous les modeles peuvent etre divises en trois groupes par rapport ä
la construction de la fermeture. Dans l'un la piece de la fermeture
(Verschluss-Stück) se meut entierement ou en partie ä l'interieur du fusil
soit dans cette partie qui dans nos fusils actuels, est oecupee partielle-
ment par la platine ; c'est ä cette categorie qu'appartiennent les fusils
Henry, Peabody, Spencer, Remington, Nichols.

Le second groupe se ferme au moyen d'un clappet (Klappe) qui se
meut sur une charniere, et qui se pousse soit en avant soit de cöt6; ce
sont les systemes Joslyn, Milbank, Schmid, Keller et Amsler.

Nous placerons dans le 3m0 groupe le fusil ä aiguille, qui se distingue
surtout des deux autres especes en ce que sa fermeture a lieu au moyen
d'un cylindre qui s'avance et recule dans Taxe du canon, et en ce

que, pour ces armes, il faut un Systeme tout ä fait special de platine.
Une comparaison meme superficielle de ces trois gronpes fait voir

immediatement que le second se prete tout particulierement ä la
transformation des armes se chargeant par la bouche en armes se chargeant
par la culasse, parce que la piece de fermeture peut s'adapter ä l'ex-
trömite raecoureie du canon, sans que la platine en soit touchee, et
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sans qu'aucune autre partie importante de l'arme en soit atteinte. Ges

heureuses conditions ne se trouvent pas dans les autres systemes, qui
ne se pretent pas ä une transformation rapide, simple et comparativement

Economique.

Parmi les armes du second groupe, on dislingue specialement les
fusils construits par Milbank, Joslyn et Chabot; le clappet de fermeture
(Verschlussklappe) se meut dans les fusils Milbank et Chabot de bas

en haut, et d'arriere en avant sur un axe parallele ä l'axe transversal
du canon, tandis que celui du fusil Joslyn s'ouvre de cöte et de droite ä

gauche. Sous le rapport de la fermeture, il existe entre Milbank d'un
cöte, et Joslyn et Chabot de l'autre, ainsi que dans les autres systemes
semblables, une difference importante. La fermeture des deux derniers
se fait au moyen d'un verrou qui est mis en mouvement par un ressort;
chez Milbank au contraire, la culasse mobile est retenue ä sa place au

moyen d'un boulon (Bolzen) qui la traverse et s'abaisse dans la paroi
inferieure du canon; ce boulon, gräce ä sa position oblique par rapport
ä Taxe de l'arme tiendra fermee la culasse mobile quand celle-ci, pous-
see par les gaz de la poudre, tendra ä se tourner autour de Taxe
transversal du canon. Cette fermeture ingenieuse a ete amelioree par Monsieur

Amsler ä Schaffhouse. Au lieu du boulon se trouve un verrou
qui se glisse entre la culasse mobile et la bascule; aussi longtemps que
le verrou est ä sa place, la culasse mobile ne peut pas s'ouvrir parce
que le verrou, comme le boulon chez Milbank, est dans une position
oblique par rapport ä "axe de l'arme. L'axe du verrou lui-meme se

trouve plus bas que le clappet et au moment oü on souleve le verrou,
le clappet le suit.

Cette fermeture est süre et fonctionne avec la plus grande facilite,
eile a l'avantage sur la fermeture laterale de Joslyn ä laquelle ressemble
en ce point le modele Schmid, qu'on peut y adapter un extracteur tres
efficace, tandis que dans le fusil Joslyn l'extraction de l'enveloppe de

la cartouche ne se fait que d'une maniere tres incomplete et au moyen
d'une espece de vis. Enfin la fermeture Amsler-Milbank est la plus
simple de toutes celles dont nous avons parle; toutes les pieces en
sont ä decouvert, et peuvent ä chaque instant etre nettoyees sans
difficulte.

Nous ne pousserons pas plus loin les comparaisons entre les
constructions de ces differentes armes; les essais nous ont amenes par eux-
mömes ä diviser leurs rösultats comme suit:

aj Solidite de la fermeture. Pendant la duree des essais, il a ete tire
avec le fusil transforme par Amsler, y compris les coups d'essais, plus
de 600 coups sans qu'il se soit produit soit une ouverture dans la
fermeture, soit une deterioration un peu considerable dans son fonction-

nement, bien que le tiers, au moins, des cartouches tirees par ce fusil,
se fussent dechiröes plus ou moins.

Le 12 octobre on tira avec le fusil de chasseur Amsler 100 coups de
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suite, et quoique au moins la moitiö des cartouches se fussent de-
chirees sous une charge de 4 grammes, la fermeture se comporta
encore bien.(')

b. Vitesse de tir. De l'ensemble des renseignements ci-dessus rösul-
tent pour le fusil Amsler les donnees suivantes :

Essai Fi0. Dale. Temps. Coups tires. Coups touches par minute.

45 5 sept. 5V2 30 25 5,5
55 10 » 5 40 37 8,8
84 5 oct. 1 7 — 7

U 5 » 1 6 — 6

On doit faire observer qu'on n'eut ä disposition des munitions
relativement bonnes que pour l'essai n° 55, et que tous les essais de vitesse

(') Cependant il faut mentionner une circonstance qui, ä la vöritö, n'arriva pas
en presence de la commission, mais qui eut lieu, d'aprös letömoignage irrecusable
de M. Dotta. Comme celui-ci tirait le 13 octobre avec le fusil de chasseur transformö

par Amsler, pendant que la commission ötait occupöe ä une discussion, la fermeture
de l'arme s'ouvrit completement au moment oü un coup parlait; l'enquete dömontra

que la goupille sur laquelle se meut la culasse mobile ötait cassöe; on peut donc

supposer avec la plus grande vraisemblance que l'ouverture de la fermeture a ötö
la suite et non la cause de celte rupture.

Un des membres de la comimssion s'ötant appuye sur cet aeeident pour exprimer
dans le protocole du 13 oclobre quelques doutes sur la maniabilite et la soliditö de

la fermeture du systöme Amsler-Milbank, M. le prösident de la commission ordonna
le 30 octobre encore quelques essais complementaires qui eurentlieuensaprösence
et celle du rapporteur.

L'on fit d'abord deux feux de vitesse avec le fusil d'infanterie Amsler, en prenant
la cartouche dans la giberne.

Le resultat fut:
Dislance. Coups tires. Duree. Coups tires par minute.

300 pas. 20 3 6,6
300 » 20 2n>45^c. 7,3

La moyenne est de 6,9 coups par minute, ce qui fournit la preuve (qui existait
döjä avant cet essai), que le Systeme Amsler sera au moins aussi avantageux que
le Systeme original de Milbank.

On peut apprecier d'apres ces rösultats si l'ouverture de la culasse mobile retarde
ou inquiete le tireur; nous ne pouvons donner pour le moment d'autres indications

que la vitesse de tir.
A un second essai touchant la solidite de la fermeture on proeöda pour cela de la

möme maniere que pour les autres fusils. Vingt cartouches furent limöes immedia-
lement au-dessous du culot, de facon ä ce que celui-ci se söparail ä chaque coup
et ouvrait le chemin au gaz pour se repandre dans la fermeture. Les 20 coups furent
tires sans que cette derniöre s'ouvrit, sans que la charge devint sensiblement plus
difficile et sans que la fermeture ou quelqu'autre partie du fusil se deteriorät en

quoi que ce soit.
Pour combattre la supposition peu vraisemblable mais cependant possible, que

le chien qui repose sur la fermeture contribue ä sa soliditö d'une maniere quelconque,
on l'öta apres Ie 9° coup, et les 11 coups suivants furent allumes en frappant avec

un marteau sur l'amorce; il ne se produisit aucune difförence.
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de tir faits avec de la munition döfectueuse nc peuvent donner aucun
rösultat certain, parce que, par suite du dechirement des cartouches, la
fermeture s'encrasse et qu'il faut plus de temps pour ouvrir et fermer
le clappet.

Dans les essais de janvier de cette annee, le fusil original de Milbank
charge en prenant les cartouches dans la giberne, atteignit une vitesse
de tir de 6—8 coups ä la minute et surpassa ainsi toutes les armes ä

l'essai (sauf le fusil Hügel). II n'y a donc pas la moindre raison de dou-
ter qu'on atteindra pour le moins d'aussi bons resultats avec le fusil
Amsler, des qu'il sera pourvu de bonnes munitions et surtout de
cartouches plus courtes. Ce dernier a sur l'original un tel avantage sous le

rapport du maniement de la fermeture qu'on peut en attendre des
rösultats superieurs. Nous devons encore faire observer ici que les
resultats du tir de vitesse qui ont ötö obtenus en janvier, ne peuvent pas
ötre compares ä ceux qui sont indiques dans ce rapport, parce que dans
le premier cas, la munition etait prise dans la giberne, tandis que dans
le second, eile etait remise dans la main du tireur.

Considörant ces rösultats, la commission propose de recommander
le sgsteme Amsler-Milbank pour la transformation des armes de petit
calibre en armes se chargeant par la culasse.

Mais avant son adoption definitive, il faudrait faire subir aux modöles
exposös les changements suivants :

4° La poignöe pour ouvrir la fermeture doit etre reportee plus en avant;
2U La bascule doit etre conservee comme eile etait dans les pröeödenls

modeles;
3° Le crochet extracteur doit ötre renforce;
4° La chambre doit ötre agrandie de facon ä recevoir les cartouches

de 189"" de hauteur avec 4 grammes de charge, dont nous avons parle
plus haut.

Pour ce qui est des proportions entre l'enveloppe et le projectile et
la chambre et la forme gönörale ä donner ä cette derniere, la commission

n'est pas encore & möme de donner des indications certaines. II
ressort toutefois des essais que la difförence de diametre entre le
projectile et l'äme du fusil ne doit pas döpasser une certaine limite.

Nous ajoutons ici quelques donnöes:
Difference de diametre Difference

de l'arme des

Fusil. et du projeclile. Fusil. diametres,

Winchester 2"" Chassepot 2"",7
Chabot 0"",5 Martini-Peabody 2"",5
Peabody 0"",0
Amsler, fusil d'infanterie

et de chasseur 1"",5
Keller, fusil d'infanterie

et de chasseur 1"",5
Schmidt, fusil d'infanterie 0"",5
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Les armes qui se trouvent dans les colonnes de gauche ont surpasse
aussi bien le Systeme Chassepot que celui de Martini-Peabody sous le

rapport de la justesse du tir; par contre, ce dernier se comportait de
suite beaucoup mieux dös qu'on le chargeait avec le projectile Merian
et que la difference de calibre ne depassait pas 1""5.

II faut encore remarquer que dans le fusil "Winchester le diametre du

projectile n'est inferieur de 2"" ä celui de l'äme que dans sa partie
posterieure, tandis qu'ä la partie antörieure la difference se reduit ä 1"".

Messieurs les colonels Herzog et Wurstemberger se sont charges,
d'ici ä la prochaine session, d'ötudier tous ces details, de construire
une cartouche convenable et de faire ensuite ä la commission les
propositions nöcessaires.

I. Fusil Winchester.

La commission proposant l'adoption de ce fusil, trouve necessaire
d'en parier d'une maniere dölaillöe dans son rapport.

Le fusil Winchester est identique dans les principales parties qui le

composent avec le fusil Henry qui a ete soumis aux essais de la
commission en janvier de cette annee.

Le fusil Winchester a, comme lui, un tube disposö sous le canon, et
qui contient 15 cartouches qui peuvent etre tirees immediatement l'une
apres l'autre. Outre que dans le fusil Winchester le tube est renfermö
dans la partie allongee de la monture, qui est semblable ä celle de nos
armes actuelles, il y a encore une difference plus importante entre ces
deux armes. En effet, dans le fusil Henry le chargement se fait directement

dans le tube, et pour cela il faut d'abord l'ouvrir et ensuite le
fermer ; cette manipulation et l'introduction des cartouches dans le tube
est assez longue, et fait que le tireur se trouve pendant un moment
sans pouvoir faire feu; ainsi, du moment oü l'on fait entrer en ligne de

compte, pour la vitesse du tir, le temps necessaire pour remplir le
magasin, cette vitesse se trouve notablement diminuee. Ces inconvenients
ont ötö öcartös par une disposition tres simple, qui consiste en ce que
la cartouche entre dans le canal de la charge (Querschieber) par
une ouverture latörale et passe de lä dans le magasin sans autre
manipulation.

II est possible maintenant:
aj De faire entrer la charge dans le magasin par la meme ouverture

que celle qui est au tir coup apres coup, et cela sans changer la position

normale de l'arme;
b) De faire cette Charge successivement, de fagon qu'ä chaque instant

oü le tireur est libre, il puisse remplacer une cartouche tiree par une
nouvelle;

c) De faire feu immediatement avec chaque cartouche introduite ou
de la pousser dans le tube.
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Ces perfectionnements sont si marquants, que ce n'est que depuis
qu'ils ont ete faits que le fusil Henry est devenu une vöritable arme de

guerre, tandis qu'auparavant il n'avait aucun avantage sur les fusils ä

un seul coup du moment oü l'on avait öpuisö le magasin.
Les essais avec cette arme ont donnö les resultats suivants:

a. Trajectoire.

Quoique la commission propose de changer la charge et le projectile
du fusil Winchester ä construire, et que par suite de ce changement la
trajectoire doive changer, il est cependant interessant de connaitre les
rösultats qu'a donnes le modele expose, parce que sa construction aura
aussi toujours de l'influence sur la trajectoire.

Apres röduction ä la moyenne du but atteint et apres des recherches
sur Tangle de tir veritable, les elevations du fusil Winchester se trouvent

dans le rapport suivant avec celles du fusil d'infanterie.

Fusil Winchester. Jiomeau fusil d'infanterie.

'istance Hausse par pas. Degres. Hausse par pas. Degres.

1 0'"66 9' 0"',55 7'

2 1,38 19 1,19 16

3 2,17 30 1,71 26

4 3,02 42 2,73 37

5 3,75 54 3,65 50
6 4,96 1°,8 4,70 1°,4
7 6,05 1»,23 5,87 1°,20
8 7,22 1°,39 7,19 1»,38
9 8,50 1°,57 8,69 1°,59

10 9,87 2°,16 10,32 2»,21

Les elevations du fusil Winchester sont donc jusqu'ä 800 pas un peu
plus fortes que celles du fusil d'infanterie, mais pour de plus longues
distances c'est ce dernier qui est en desavantage. La möme chose se

remarque dans la hauteur des trajeetoires.
Fusil Winchester. Fusil d'infanterie.

Hauteur de la trajectoire.

1 0',17 0',14
2 0,72 0,64
3 1,74 1,58
4 3,29 3,10
5 5,49 5,35
6 8,43 8,52
7 12,23 12,76
8 17,01 18,34
9 22,94 25,59

10 30,15 34,70
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Ainsi, dös 600 pas et au-delä, la trajectoire du fusil Winchester est

plus rasante que celle du fusil d'infanterie nouveau.
Les rapports entre ces trajeetoires devront, comme nous l'avons fait

remarquer, changer, des que le fusil Winchester sera construit au
calibre de 10,5mm. Ce changement aura necessairement pour resultat
une trajectoire plus tendue. La charge actuelle de l'arme est de 3,5

grammes de poudre americaine. D'apres les essais qui ont eu lieu, 4

grammes de poudre suisse augmenteront sensiblement la force d'im-
pulsion, ce n'est pas seulement le rapport de la charge au poids du

projectile qui sera plus favorable, mais aussi la forme du projectile, de
facon qu'on obtiendra sürement une trajectoire aussi tendue que celle
du fusil d'infanterie et probablement meme encore plus tendue.

b. Precision.
Dislance. Radius moyen

Pas. Coups. Coups portes. Radius. du fusil d'infanterie.

300 30 30 4" 6",6
400 30 30 6" 9
600 31 31 12,5 16
600 30 30 10 —
800 40 38 11,5 24

1000 31 31

c. Vitesse de tir

24 34

1° Feu de vitesse en chargeant cartouche apres cartouche :

Distance. Duree. Coups tires. Coups touches. par minute.

300 pas 4 minutes 41 40 10,2

2° Feu de vitesse avec le magasin rempli:
Coups

Dislance. Duree. Coups tires. Coups touches. par minute.

300 pas 45 secondes 15 13 20
300 » 41 » 15 15 21,9

Dans le feu de vitesse sans faire usage du magasin, le fusil Winchester

a ötö surpasse par Howard, Martini-Peabody, Remington et Chassepot,

puisque ces derniers ont tire par minute, 12,3; 12; 13,2; 11,3 coups.
Cet avantage n'est absolument que pour la vitesse, car des que l'on
fait entrer en ligne de compte la precision, le fusil Winchester reprend
l'avantage, puisqu'il a eu lO coups touches par minute, tandis qu'Ho-
ward en a eu », Martini-Peabody 1,5, Remington *,« et Chassepot

3,». Mais des qu'on fait usage du magasin, le fusil Winchester laisse
tous les autres bien derriere lui pour la vitesse du tir, puisqu'il a tire



Distance. Coups par
Duree. Pas. Coups tires. Coups touches. par minule.

1 minute 38 second. 300 16 13 10,4
1 » 300 15 14 15
3 » 300 15 15 7

1 » 20 » 300 15 15 11,2
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par minute jusqu'ä 21 coups, qui ont produit 91 coups touchös. Si l'on
considere de plus (comme il a dejä ete dit), que la cartouche se charge
aussi vite et aussi facilement dans le magasin que dans le canon, et que
chaque petit temps de repos permet de charger successivement le
magasin, il est facile de comprendre qu'en combinant le tir coup apres
coup avec le systöme ä repetition, on peut entretenir un feu qui
laisse toute autre arme bien en arriere tant sous le rapport de la vitesse
que de la justesse.

Comme terme de comparaison on trouvera ci-dessous les resultals
qu'ont donnes les essais du fusil Martini ä röpötition, en aout, et ceux
du fusil ä röpötition Henry, en janvier.

Martini
»

Henry
»

Le 30 septembre 1865, le major Lehmann fit un feu de vitesse avec
la carabine Spencer, dont le magasin contient 7 cartouches. Apres que
celles-ci eurent ete tirees, le magasin fut de nouveau rempli et le feu
continue de cette maniere pendant 5 minutes. Pendant ce temps il
tira 4 charges completes et 4 coups de la cinquieme, soit en tout 32

coups.
Pour tirer 7 coups en magasin il fallut l/2 minute, et pour tirer 32

coups avec la meme vitesse 2,3 minutes; ainsi le temps necessaire pour
remplir le magasin a ötö de 2,7 minutes pour 32 coups, el en continuant
le feu, le tireur a employe le möme temps pour tirer les munitions en
magasin que pour les y charger. On voit combien il est important de
raccourcir le temps necessaire ä la charge, comme cela a lieu dans le
fusil Winchester.

De plus il est tactiquement beaucoup plus important d'augmenter la
vitesse du feu pour le moment decisif du combat que de le faire durer
plus longtemps.

La commission, se basant sur les resultats qu'a donnes le fusil
Winchester sous les rapports de la trajectoire, de la justesse et vitesse de

tir, resultats qui n'ont encore ete atteints par aucune autre arme,
propose au haut Conseil federal d'introduire le fusil Winchester dans le
corps des carabiniers. Tant qu'il entrera dans les intentions de la
Confederation de maintenir les carabiniers comme corps particulier, il sera
necessaire de leur donner une arme qui surpasse celle de l'infanterie,
Si on n'agit pas de cette maniere, il n'y a plus de motif de considerer
les carabiniers comme une arme speciale, et il sera impossible de se

procurer des recrues choisies, parce qu'en fait il n'y aura plus de
difförence entre les carabiniers et l'infanterie. Pour conserver les carabi-
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niers reclames par les voeux de la nation, il n'y a pas, dans l'opinion
de la majorite de la commission, de meilleur moyen que de les armer
avec le fusil Winchester. On ne peut pas nier que le möcanisme n'en
soit plus complique que celui du fusil actuel, et que notamment les

pieces de la fermeture sont passablement exposees ä l'influence
nuisible des changements de temperature. Par contre, il est reconnu qu'il
ne s'est pas fait un seul perfectionnement dans la construction des armes
sans qu'aussitöt on ait emis des doutes sur la possibilite de les mettre
entre les mains de la troupe et de lui apprendre ä s'en servir.

Ces craintes se sont trouvees jusqu'ä prösent, sans aucune exception,
ötre au moins exagörees; l'introduction du fusil Winchester en sera
une nouvelle preuve, car il est certain que ce fusil a öte employe avec
succes dans la guerre d'Amerique, et il n'y aucune raison de penser
que nos carabiniers ne seront pas assez adroits et intelligents pour en
faire un aussi bon usage et savoir l'entretenir aussi convenablement

que les soldats americains.

Le plus grand nombre des carabiniers s'exercent, volontairement et
hors du service, beaucoup plus au maniement et ä l'entretien des armes
que cela ne peut avoir lieu pendant le peu de duree des ecoles, et ce
zöle sera d'autant plus grand qu'on leur donnera de meilleures armes.
II est naturel qu'il faudra joindre ä cet ölöment moral un recrutement
fait avec soin et une instruetion bien dirigee pour amener les carabiniers

ä ce qu'ils doivent ötre.

Le dömontage du fusil Winchester ne prösente pas de difficultes
particulieres, et par l'adjonction de la monture en bois il gagne beaucoup
sur le precedent fusil Henry tant pour la facilitö du maniement que
pour sa solidite en campagne.

L'adoption de ce fusil presentera encore cet avantage qu'une partie
importante de l'armee sera fournie tres promptement d'une arme excellente,

et qu'elle ne sera pas renvoyee ä attendre le nouveau fusil qui
se charge par la culasse, pour lequel malgre toute la peine qu'elle s'est
donnee la commission ne peut pas encore proposer de modele, et dont
la fabrication prendra certainement beaucoup plus de temps.

Mais comme on l'a vu plus haut, la commission a admis l'unite de

munition pour toute l'armee comme un point des plus importants; le
fusil Winchester ne peut pas ötre admis avec son calibre actuel de

ll,lmmet doit avoir le calibre del0,5mm et alors son admission dependra
encore de la possibilite de le charger avec la cartouche contenant 4

grammes demandee par la commission.
Un membre de la commission n'envisage pas l'unite de munition

comme une condition indispensable, et est d'avis d'introduire le fusil
et sa munition tels qu'ils sont aujourd'hui, d'un cötö parce. que son
acquisition serait facilitee, et de l'autre parce que, par le changement
de sa construction et de sa munition, ses qualitös pourraient ötre dimi-
nuees.
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La minoritö de la commission aurait voulu ne pas proposer
l'introduction du fusil Winchester pour le moment; eile reconnait completement

les avantages de cette arme, mais eile croit que la question
importante de savoir si ce fusil a fait ses preuves comme arme de guerre
n'est pas encore rösolue; les experiences faites en Amerique prouvent
plutöt le contraire, parce que depuis la derniere guerre on n'a pas
entendu parier de l'introduction de cette arme dans l'armee; de plus on
ne peut pas nier que le mecanisme n'en soit tres complique, et il est
douteux qu'une cartouche de 4 grammes puisse y ötre chargee, et le
calibre suisse lui etre appliquö sans nuire ä ses qualites. Ces deux
dernieres questions doivent ötre resolues avant qu'on puisse proposer
l'introduction de cette arme. Le contröle des armes achetees rencon-
trerait de grandes difficultes, car il est difficile d'admettre que les fabricants

consentiraient ä ce qu'elles fussent contrölees en Suisse, et le
contröle fait en Amerique ne pouvant avoir lieu qu'avec la plus grande
difficultö, la Confederation court le risque d'avoir ä subir des pertes, et
de payer tres eher des armes de mauvaise qualitö.

II reste encore ä la commission ä se prononcer sur la transformation
des armes de gros calibre et ä determiner le modele du nouveau fusil.
Mais il n'est pas possible de rösoudre ces questions dans ce moment.
Des armes trös interessantes telles que les fusils Pfyffer et Martini
doivent ötre soumises ä de nouveaux essais dont les rösultats serviront ä

decider la question de savoir si toute l'infanterie doit etre armöe d'un
fusil ä un coup ou d'un fusil ä repetition. La question de savoir s'il est
avantageux de transformer les fusils Prölat-Burnand n'est pas encore
rösolue non plus. La responsabilite qui retombe sur la commission
l'oblige ä n'appuyer ses propositions que sur l'examen le plus consciencieux

de ces deux questions, cependant il ne se passera pas longtemps
avant qu'elle ne se döcide pour un Systeme ou pour l'autre.

Nous terminons en faisant les propositions suivantes aux hautes
autorites federales:

1° Les armes de petit calibre doivent ötre transformees au Systeme
Amsler-Milbank, mais en appliquant au modele döfinitif la modification
proposee dans le present rapport.

2° Le fusil Winchester transformö au calibre de 10,5ram avec une
cartouche de 4 grammes de poudre est adopte pour les carabiniers, et
on commandera pour cela 8000 de ces armes ä la fabrique americaine
qui a expose le modele d'essai.

Recevez, Messieurs l'assurance de toute notre consideration.
Jean Herzog, colonel.
Wurstemberger, colonel.
L.-H. Delarageaz, colonel.
Welti, colonel.
Rodolphe Merian, colonel.
/. Vonmatt, lieut.-colonel.


	Rapports au Conseil fédéral : de la commission chargée de l'examen des fusils qui se chargeant par la culasse, sur les essais du 6 au 11 août, et sur les essais du 3 au 15 septembre et du 1er au 2 octobre [suite et fin]

